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En septembre 1967, la compagnie Odéon ouvre le Cinéma Charest à 

Québec. Sous le même toit, deux salles, Frontenac et Le Dauphin, pouvant 

accueillir au total environ 2000 spectateurs. C’est l’année de l’Expo 67 et si 

Montréal brille économiquement et culturellement sous les feux de la rampe, 

les autres villes du Québec profite aussi des retombées. Depuis, le Charest a 

connu diverses transformations, et aujourd’hui, presque 45 ans plus tard, le 

complexe cinématographique éteint ses projecteurs. Situé à mi-chemin entre 

la haute et la basse ville, ce cinéma pouvait compter jadis sur un bassin de 

population important et les commerces avoisinants faisaient encore de 

bonnes affaires. Jusqu’à ce qu’une bonne partie de la population se déplace 

en banlieue, phénomène démographique complexe qui mérite à lui seul une 

étude (chose sans doute déjà faite).

Comment expliquer la fermeture de ce cinéma dans Saint-Roch après 

plus de quatre décennies, d’autant plus qu’il s’agit d’un endroit culturel qui 

présentait en grande partie du cinéma grand public ? Est-ce la prolifération 

des grands écrans de télévision, Internet et ses nombreux dérapages, le 

manque d’intérêt envers le 7e art ? Pendant ce temps, des rumeurs circulent; 

des investisseurs chercheraient un endroit au centre-ville de Québec pour y 

installer une nouvelle salle (pouvant accueillir sans doute un peu moins de 

spectateurs). Mais tout cela demeure de la spéculation.

À Montréal, c’est une tout autre histoire. Fermées depuis 2009, les deux 

grandes salles de l’Ex-Centris réouvriront en automne (en septembre ou en 

octobre), en plus de la salle Parallèle, toujours en activité; deux autres salles 

plus petites seront aménagées là où se trouve le jardin arrière. Il s’agit là d’une 

nouvelle extraordinaire qui fera la joie des cinéphiles, et surtout des distributeurs, 

qui trouveront enfin un toit où présenter leurs films d’auteur, puisqu’on ne cesse 

de dire que la métropole ne possède pas assez d’endroits où diffuser ces œuvres.

Est-ce pourtant vrai ? Trois salles à Montréal ont toujours accueilli ces 

produits qui, mondialement, se font de plus en plus rares. Il s’agit du Cinéma 

du Parc, du Cinéma Beaubien et de l’AMC. C’est ce qui nous pousse à avancer 

que, si le cinéma d’auteur n’est pas diffusé, ce n’est pas par manque de salles, 

mais tout simplement parce que la cinéphilie, certes encore existante, a 

commencé à rétrécir comme peau de chagrin depuis la dernière décennie, et 

non seulement à Montréal, mais partout où elle a jadis existé.

Bien entendu, nous souhaitons toute la chance du monde au complexe 

Ex-Centris afin qu’il puisse mener à bien sa mission, qui a toujours été de 

diffuser un cinéma qui se distingue par son innovation et dont les auteurs ne 

cessent de partager avec les spectateurs leur rapport au monde et au cinéma. 

Mais soulignons aussi que les autres salles mentionnées font également un 

travail remarquable et on a tendance à souvent l’oublier.

À moins que, comme certains le pensent sérieusement, le cinéma 

d’auteur ne soit devenu un produit presque exclusivement festivalier. C’est ce 

que semble confirmer le taux de fréquentation de plusieurs manifestations 

cinématographiques.

Élie Castiel, 
rédacTeur en chef
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Prochaine réouverture de la salle Cassavetes  ... et du Complexe Ex-Centris


